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Présentation |

L'art d’assembler
Christine Champagne

I } ames Ensor, peintre souvent qualifié d’excentrique parce
L+ —qu’il aimait bien peindre des squelettes et des cranes, était
tout désigné pour cette couverture du numéro 66, sans theme.
Son Squelette regardant chinoiseries offre la perspective d’'un au-
dela ou Part serait encore au rendez-vous; pourquoi pas? Et ces
chinoiseries, d’abord des objets venus de Chine, ne sont-elles pas
devenues dans la langue populaire un amalgame d’objets hétéro-
clites qui finissent par s’harmoniser, comme ces nouvelles dispa-
rates réunies ici?

Chacune de ces nouvelles apporte une couleur, une texture,
une matiére par la forme, l'originalité, le ton. Ensemble, elles
créent un éventail de voix actuelles, quelques-unes que nous
entendons pour la premiére fois, d’autres que nous retrouvons
avec plaisir.

Toutes répondent a la requéte de Cocteau au chorégraphe
russe Diaghilev: « Etonnez-moi!»

Bonne lecture!
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